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Abbr@viation Description

AC Aire centrale

AMR Aire de mise en r@seau

ERE Espace r@serv@ aux eaux

IE Infrastructure @cologique

LPN Loi f@d@rale sur la protection de la nature et du paysage
OEA Objectifs environnementaux pour | agriculture
OFEV Of ce f@dddral de | environnement

PAL Plan d am@nagement local

PAZ Plan d affectation des zones

SPB Surface de promotion de la biodiversitd

SPB Qll Surface de promotion de la biodiversitd de qualitd 2

SCB Strat@gie cantonale biodiversitd




Glossaire

Aire centrale

Les aires centrales sont des surfaces xes d@ddides sp@ci quement la
protection des milieux et des esptces et au b@n@ ce d une protection
absolue, c est- -dire contraignante pour les propridtaires et les utilisateurs.
Elles offrent des habitats suf samment vastes et de haute qualit@ aux
communautds ou aux populations d esptces. Elles servent de centres de
reproduction, de d@veloppement et de dispersion pour les populations
(sources) des esptces prdsentes. Ces surfaces sont d@ nies prdcisdment
dans le territoire et font | objet d une protection absolue.

Aire de mise en rseau

Les aires de mise en rdseau correspondent aux surfaces de haute valeur
@cologique qui permettent la mise en r@seau fonctionnelle des aires
centrales. Il s agit de couloirs de migration n@cessaires la fonctionnalitd
et la durabilitd de la biodiversitd. Elles assurent la liaison entre les aires
centrales ainsi que leur connexion avec les aires protdg@es des cantons
ou pays voisins. Ces aires viennent compl@ter les aires centrales avec des
habitats suppl@dmentaires de haute valeur @cologique. Elles jouentunr le
important pour la survie des esptces : elles sont notamment essentielles
la recherche de nourriture et la reproduction et permettent la faune de
se prot@ger en cas de ddrangement.

Elles pro tent dgalement la ore. Ces surfaces sont soumises des
objectifs globaux en lien avec | interconnexion des AC. La fonctionnalit@ doit
y Etre garantie et les mesures mises en place visent amg@liorer ou crder des
relais, dont la densit@ peut Etre sup@rieure par rapport aux surfaces situgdes
en dehors de ces aires. Ces surfaces sont d@ nies de manitre indicative et
font | objet d une protection relative.

Etat vis@

L @tat vis@ correspond aux surfaces totales qui sont concern@es par

I'IE. Il correspond la vision cantonale en matitre d’IE. L @tat visd@ inclut

| IE existante et plani @e (voir Infrastructure existante) et les besoins en
surfaces issus des analyses Marxan et de connectivitd des trames. Ces
surfaces suppldmentaires correspondent ce qu il est n@cessaire de
protdger et de mettre en rdseau court et moyen terme a n de garantir une
biodiversitd fonctionnelle et durable.

Guilde

Une guilde est un groupe d esptces qui pr@sentent des besoins
@cologiques similaires et qui caract@risent de cette manitre un milieu et sa
qualitd, comme par exemple les cours d eau dynamiques et leurs rives ou
les prairies et p turages secs.

Infrastructure @cologique (IE)

L IE repr@sente un rdseau de surfaces xes et de couloirs qui permet
la protection des esptces et des milieux et garantit la mise en r@seau
fonctionnelle des populations long terme. Elle se compose d aires
centrales et d aires de mise en rgseau.

Infrastructure @cologique existante et
plani Je

L IE existante et plani @e correspond la repr@sentation de | dtat initial
de | IE, c est- -dire aux surfaces disposant actuellement d un statut

de protection I@gal, regroup@e avec les surfaces qu il est dgj prdvu de
protdger mais dont la mise en uvre n est pas encore effective (IE initiale
avec extension selon la terminologie de | OFEV). cela s ajoutent les
g%odonndes spdci ques au canton.




Infrastructure @cologique initiale (selon
guide de travail de la Conf@d@ration)

L IE initiale repr@sente les surfaces d@j prot@dg@es ou mises en place qui
permettent la mise en r@seau des milieux et populations long terme. Les
rdsultats de | IE initiale gurent dans le rapport m@thodologique (Annexe 1).

Infrastructure @cologique initiale avec
extension (selon guide de travail de la
Conf@ddration)

L IE initiale avec extension repr@sente | [E initiale laquelle on rajoute les
surfaces qu il est dgj pr@dvu de protdger, mais qui ne sont pas encore
mises en uvre.

Protection absolue

La protection absolue correspond un type de rdgime de protection. Ce
terme correspond aux zones de protection, qui permettent d interdire ou
de limiter les constructions et activitds contraires aux buts de protection
du biotope ou site concernd. Aucune atteinte | objet ny est toldrde,
inddpendamment de toute autre consid@ration. Une pes@e d intdrEt n a pas
lieu d Etre dans ces surfaces.

Protection relative

La protection relative correspond un type de rdgime de protection.

Cette protection relative et d@fensive, vise @viter de porter atteintes aux
caractdristiques des surfaces concernges, dans lesquelles le maintien des
gldments de | identitd ou de la singularitd des surfaces doit Etre garanti.
La pes@e des intdrEts doit permettre d @valuer la compatibilitd de | atteinte
avec les buts de protection en jeu.

Services gcosystdmiques

Les services @cosystdmiques correspondent aux contributions de la
biodiversitd indispensables la soci@t@ humaine. Ces services procurent
des avantages @conomiques, sociaux et sanitaires aux individus ainsi qu
la socigt@ dans son ensemble.

En font notamment partie la pollinisation par les insectes, la fourniture

de sols fertiles pour | exploitation agricole et sylvicole, | eau potable,

la nourriture pour | homme et les animaux, les matitres premitres, les
substances actives pour les m@dicaments, les sources d @nergie, ainsi
que | adaptabilitd au changement climatique, le stockage du carbone en
guise de contribution la protection du climat, la protection contre les
catastrophes naturelles (avalanches, chutes de pierres et coul@es de boue)
par la v@g@tation sur les parois abruptes ou encore la protection par des
zones inondables ou susceptibles de retenir | eau, la lutte naturelle contre
les ravageurs, la fourniture d espaces naturels importants pour la sant@, la
ddtente et le bien-Etre physique et mental (p. ex. air sain ou attdnuation de
la chaleur en ville pendant les mois d @tg).

Trames

Les trames correspondent au regroupement de milieux et d habitats
similaires au niveau de leur besoin et/ou de leurs caract@ristiques et se
basent essentiellement sur la carte des milieux naturels de Suisse. Les
quatre trames principales sont la trame humide, la trame stche, la trame
forestitre et la trame mosa que.




Pr@gface du Directeur des institutions, de I'agriculture et
des forCts et du Directeur du ddveloppement territorial,
des infrastructures, de la mobilitd et de I’environnement

Le Conseiller d’Etat Didier
Castella, Directeur des
institutions, de I'agriculture
et des forCts

Le Conseiller d’Etat
Jean-Fran ois

Steiert, Directeur du
d@veloppement territorial,
des infrastructures,

de la mobilitd et de
I’environnement

L infrastructure @cologique est un @l@ment central de la Strat@gie cantonale biodiversitd,
adoptfe par le Grand Conseil en novembre 2023. Si le terme biodiversitd appartient ddsormais
au langage commun, tout comme | importance de cet enjeu, | infrastructure @cologique m@rite
unarrkt sur sad? nition : elle repr@sente un r@seau de surfaces xes et de couloirs qui permet
de relier les milieux naturels de grande valeur @cologique.

Nous exp@rimentons tous les jours | importance de disposer d infrastructures fonctionnelles
dans les domaines des transports, de | @nergie, de | eau potable ou encore des ddchets. A n de
pouvoir ddployer pleinement ses e ets, (tels que la pollinisation, la production de la biomasse,
la Itration de | eau, la pr@servation de la fertilitd des sols), la biodiversitd a elle aussi besoin
de sa propre infrastructure. Elle doit permettre de relier les p les @cologiques existantsa n
de maximiser leur action b@n@ que sur la biodiversitd tout en minimisant son impact sur les
surfaces utiles, notamment les terres agricoles productives ngcessaires pour atteindre nos
objectifs d auto-approvisionnement. Ces derniers constituent en e et, comme la biodiversitd,
des leviers importants pour atteindre nos objectifs de politique climatique.

Depuis prts de 30 ans, de nombreux e orts sont fournis en Suisse : instauration de la
compensation @cologique dans | agriculture, revitalisations de cours d eau ou encore cr@ation
de r@serves forestitres. Ces e orts ont permis de freiner la perte de la biodiversitd mais pas
(encore) d inverser la tendance.

Le pr@sent rapport est une ftude de base donnant des pistes concrttes pour rfaliser

| infrastructure @cologique, tout en tenant compte des con its d int@rEts prisents. Cette
dernitre vient donc compl@ter les pratiques dfj existantes dans le domaine de la protection
de la nature et du paysage pour o rir une approche coordonnfe et coh@rente sur | ensemble de
notre territoire.

L infrastructure @cologique est @volutive et sa mise en  uvre a une dimension mouvante,

cest- -dire que | @quilibre entre les activitds humaines et la biodiversitd est en perp@tuelle
@volution. 1l est important de sadapter et de tenir compte des di @rents int@rtts de toutes les
actrices et les acteurs concern@s. Cette plani cation devrait am@liorer la qualit? et garantir une
r@partition judicieuse des surfaces en faveur de la biodiversit@.



R@Asum@

Ce rapport d accompagnement ddcrit la plani cation de | infrastructure @cologique du
canton de Fribourg. Cette plani cation r@pond aux recommandations de la Confdd@ration
pour | glaboration de | infrastructure @cologique et est un des objectifs principaux de

la Strat@gie cantonale biodiversit@, adopt@e en 2023. Elle fait partie de la convention-
programme 2020-2024 dans le domaine de la protection de la nature signde entre le Canton
et la Conf@d@ration. Cette plani cation a ¢t@ @labor@e par le SFN en collaboration avec des
mandataires externes et avec le concours d un comit@ de pilotage et d un comit@ de projet
internes | tat, ainsi que par le biais d ateliers de travail avec des reprfsentant-e-s des

di @rentes entitds externes concernges.

Cette plani cation constitue la premitre @tape d un processus qui a comme objectif le
rgtablissement et le maintien d une biodiversitd fonctionnelle sur | ensemble du territoire
cantonal dans un contexte de crise de la biodiversitd. Elle vise, dans un premier temps,
dresser un @tat des lieux de | infrastructure @cologique (IE), d@ nie comme un r@seau de
surfaces xes strictement prot@gdes (aires centrales) et de couloirs de migration dont la
ddlimitation et le statut de protection sont moins stricts mais qui sont ndanmoins ngcessaires

la fonctionnalitd et la p@rennit? de la biodiversitd (aires de mise en r@seau). Cet ftat des lieux
montre que | IE existante et plani e reprdsentent 17.3 % du territoire cantonal, comprenant
aussi bien des aires centrales que des aires de mise en r@seau.

Cette plani cation ddtermine ensuite les besoins suppldmentaires pour que la fonctionnalitd
de la biodiversitd soit garantie long terme et que les e orts fournis pour freiner le ddclin

de la biodiversitd soient poursuivis. Les analyses e ectu@es montrent un besoin en surfaces
suppl@mentaires de I'ordre de 2 % d'aires centrales (3394 ha) et de 9,5 % d'aires de mise en
r@seau (15 854 ha).

Un ftat des lieux des instruments existants et des objectifs atteindre permetd identi er les
mesures et prioritds pour lamise en uvre de cette IE. La plani cation couvre | ensemble du
territoire cantonal selon les trois principaux domaines retenus: fortt, zone agricole, milieu
b ti. Les eaux, ainsi que la pollution lumineuse et les aspects ligs au ddrangement, sont des
th@matiques transversales qui nont pas gt@ traitdes spdci quement. Ce rapport repr@sente une
@tude de base au sens de lart. 6 LAT. L int@gration de | IE au Plan directeur cantonal, puis
dans les autres instruments de | am@nagement du territoire, constitue une deuxitme @tape de
Ce processus.

A nde prdciser comment les donndes de | 1E peuvent Etre utilisdes dans les instruments
retenus, des projets pilotes sont en cours. 1ls serviront de base pour | @laboration d un guide de
mise en uvre de | IE et fourniront de pr@cieuses informations sur les modalitds et possibilitds
de mise en uvre de celle-ci.



1. Introduction

La mise en place et le ddveloppement de | infrastructure @cologique (IE) est un des principaux
objectifs de la Strat@gie Biodiversit@ Suisse et de son Plan d Action. Sa plani cation fait partie
intdgrante des conventions-programmes entre la Conf@d@ration et les cantons pour la p@riode
2020-2024, dans le programme «Protection de la nature» (OP 1: strat@gie cantonale globale de
conservation des esptces et des milieux naturels et plani cation de la mise en r@fseau). Dans ce
cadre, | OFEV demande, d ici 2024, aux di @rents cantons | @laboration d une plani cation de
I'lE.

La Strat@gie cantonale biodiversitd, adoptfe en 2023, prévoit de plani er | IE (O1. Plani er
I infrastructure @cologique) et de | intdgrer dans les outils de | am@nagement du territoire

(O2. Int@grer | infrastructure @cologique dans les outils de | am@nagement du territoire et

assurer la protection Iggale des biotopes).

2. Valeur du document

Le pr@sent document repr@sente une gtude de base au sens de la Idgislation sur | am@nagement
du territoire (art. 6 LAT). La plani cation de | IE est un @l@ment indispensable du
ddveloppement territorial du Canton et de son @volution, a n que toutes les synergies soient
exploitfes et que les Pventuels con its puissent Etre rdglds en amont pour prendre en compte et
garantir la fonctionnalitd long terme de la biodiversitd.

Le pr@sent document constitue ainsi le rapport d accompagnement de la plani cation de | IE,
document exigd par la Conf@d@ration et prévu dans la Stratdgie cantonale biodiversitd (SCB).
Les cartes produites gurent en annexe du pr@sent rapport.

Ce rapport sappuie sur les directives du guide de travail pour la plani cation cantonale de
I IEL 1l sagit de la version consolid@e du rapport interm@diaire rendu au printemps 2023

| OFEV et compl@td avec le plan de mise en uvre, conform@ment la Strat@gie cantonale
biodiversit@.

Le plan de mise en oeuvre gurant dans le pr@sent rapport sert de base de travail et de
fondement pour la transcription et I'intdgration de I'lE dans les di @rents instruments

identi @s. Le ddtail et les @tapes de mise en oeuvre seront dgvelopp@s dans une deuxitme phase
du projet. Une approche "bottom-up" sera favorisge.

1 OFEV. 2021. Infrastructure @cologique. Guide de travail pour la plani cation cantonale dans le cadre de la p@riode de
convention-programme 2020-2024. Version 1.0.



3. Contexte et fondements de | |IE

La Suisse sest engag@e, par le biais de la Convention sur la diversitd biologique (Rio de

Janeiro, 1992), protdger, respectivement renforcer la protection des milieux naturels, leurs
fonctionnalitds, ainsi que leur mise en r@seau. Cet accord a @t@ conclu sous | @gide des Nations
Unies en sappuyant sur des conclusions scienti ques mettant en lumitre la nfcessitd d agir en
faveur de la biodiversitd, non seulement en regard du devoir de conservation, mais fgalement
des services rendus par la biodiversitd la soci@td humaine (services gcosystdmigques comme la
pollinisation ou la Itration de | eau potable).

La dernitre Conf@rence des Nations Unies sur la biodiversitd (COP 15, Montrfal, 2022)

a adoptd la Convention de Kumming Montrfal (Cadre mondial pour la biodiversit -
Global biodiversity Framework) qui liste 23 objectifs, dont celui de d@dier au moins 30 % du
territoire la protection de la biodiversitd au moyen d aires prot@g@es® ou d autres mesures de
conservation. L ftat de la biodiversit@ en Suisse est pr@occupant et il est urgent d agir (OFEV,
2014; OFEV, 2023; Gregor Klaus et al., 2023): actuellement la Suisse est le pays de | OCDE avec
le plus fort taux d esptces menac@es et le plus faible taux d aires prot@gdes (OCDE, 2017). Le
ddclin persistant de la biodiversitd met en @vidence | insu sance des e orts entrepris jusqu
prdsent par la Conf@d@ration, les cantons et les tiers, pour am@liorer | ftat de la biodiversit@
dans notre pays. Le ddclin de la biodiversitd comporte @galement de graves risques pour

| Gconomie et la soci@t@, qui sont tributaires des services gcosystdmiques (Buser et al., 2020;
WEF, 2021).

Face au ddclin continu de la biodiversitd et aux risques qui y sont ligs, un engagement accru
des pouvoirs publics s impose. Sur le plan national, la Conf@d@ration et les cantons doivent
donc promouvoir ensemble et rapidement le ddveloppement d une infrastructure gcologique
(IE) qui fournit la nature un r@seau d aires centrales et d aires de mise en r@seau de grande
qualitd, judicieusement r@parties dans | espace.

Au niveau suisse, les bases I¢gales existantes stipulent des devoirs et exigences correspondants
aux buts de | IE. La loi fdd@rale sur la protection de la nature et du paysage (LPN) et son
ordonnance (OPN) mentionnent le maintien d un espace vital su samment @tendu, ainsi

que la mise en r@seau des milieux comme principaux outils pour lutter contre la disparition
des esptces indigknes. La loi fdd@rale sur | am@nagement du territoire (LAT) demande que les
parties du territoire exer ant une fonction @cologique marquante soient d@signges®.

La Strat@gie Biodiversitd Suisse de 2012 et son plan d action de 2016 dg nissent | IE comme

| instrument principal d@velopper pour atteindre les objectifs auxquels la Suisse s est
engagPe au niveau international. L IE est §galement intdgr@e dans la Conception Paysage
Suisse (CPS), a nde contribuer laconservation, lamiseen valeur etlamise en r@seau des
milieux naturels de grande valeur. Les politiques sectorielles aux niveaux fdddral et cantonal
contribuent la conservation, lamise envaleur, |extension ciblde et la mise en r@seau
des milieux naturels et semi-naturels de grande valeur @cologique, leur p@rennisation

2 https://www.cbd.int/gbf/targets/; les aires prot@g@es correspondent aux surfaces qui sont protdgdes en vue de pr@-
server la biodiversitd ou des espt.ces spdci ques travers divers inventaires.
3 Loi surl am@nagement du territoire (LAT) Article 6, alin@a 2 lettre b.
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leur entretien et leur ddveloppement, leur mise en r@seau transfrontalitre et leur re-
mise en tat en cas d atteintes fonctionnelles.

Ces politiques sont soutenues par des bases techniques, des prestations de conseil ou des
subventions. La mise en place et le d@veloppement de | I1E ont gt@ inscrits dans la convention-
programme entre la Conf@d@ration et le Canton dts la p@riode 2020-2024. Dans ce cadre,

| OFEV ademandd tous les cantons suisses | @laboration d une plani cationdel IE, d ici
2024, puis sa transcription dans les plans directeurs cantonaux, dt.s 2025.

Au niveau cantonal, la che T308 R@seaux @cologiques du Plan directeur cantonal, xe des
objectifs et principes dans le domaine de | interconnexion des biotopes et de la revitalisation
des zones d@ citaires. La Strat@gie cantonale biodiversitd (SCB), adopt@e en novembre 2023,
prdvoit | objectif O1 | @laboration de la plani cation et de la miseen uvre del IE, puis

| objectif O2 | int@gration de | IE dans le Plan directeur cantonal. Les objectifs O3 «G@rer

les surfaces valeur gcologique et les structures naturelles» et O4 «Compl@ter | 1E selon les
besoins» visent @galement le ddveloppement et lamise en uvre del IE.



4. Objectifs gdndraux de | IE

Une IE fonctionnelle apporte une contribution essentielle la conservation et la promotion
de la biodiversitd et doit permettre d atteindre les objectifs de la Ifgislation en matitre de
protection de la nature, notamment ceux de la Strat@gie Biodiversitd Suisse :

D Maintenir un espace vital pour les esptces indigtnes su samment ftendu;;
D Garantir la mise en r@seau des milieux naturels;

D Dg@signer et prendre en compte les parties du territoire exer ant une fonction gcologique
marquante;

D Amg@liorer | @tat des milieux naturels menacgs;

D Assurer les fonctions essentielles des gcosysttmes et maintenir en bon gtat tous les milieux
naturels ou proches de | gtat naturel ;

D Permettre la mobilitd et la conservation des esptces en reliant entre elles les aires de mise
en rgseau et les aires prot@g@es, y compris celles des pays voisins;

D Garantir la r@silience des milieux naturels et semi-naturels face aux changements
climatiques;

D Amg@liorer le statut de protection des esptces prioritaires au niveau national.

L IE vient donc compl@ter les pratiques ddj existantes dans le domaine de la protection de la
nature et du paysage ainsi que dans les diverses politiques sectorielles paralltles concernfes
(sylviculture proche de la nature, objectifs environnementaux pour | agriculture, gestion
globale des eaux) pour o rir une approche coordonn@e et coh@rente sur I ensemble du
territoire.

Lamiseen uvredel IE, pr@vue par @tapes et sur le long terme, suit en principe les trois
grands axes suivants:
D Pr@server | existant: prot@ger ce qui doit | Etre par | utilisation des processus actuels?;

D Am@liorer et entretenir les milieux: amg@liorer la qualitd @cologique de surfaces
existantes par des mesures cibles;

D Compl@ter les surfaces: combler les lacunes restantes par la dgsignation de nouveaux
glgments et cr@er de nouveaux milieux.

L IE est @volutive et sa mise en  uvre a une dimension mouvante, cest- -dire que | @quilibre
entre les activit@s humaines, notamment le d@veloppement territorial et la biodiversitd, est en
perp@tuelle @volution. L horizon temporel pour la transcription de | IE  tous les niveaux de

I am@nagement du territoire est 2040°.

4 Par exemple: maintenir des structures favorables la biodiversitd, pr@server les milieux sensibles, maintenir des
espaces avec une pr@sence et une intervention humaine limitde, mettre sous protection les surfaces de valeur.

5 La SBS pr@voyait | objectif de ddlimiter comme aires centrales au moins 17 % du territoire national d ici  2020.
Le guide de travail de | OFEV mentionne que les aires centrales et les aires de mise en r@seau au p@rimktre prdcis
devraient Etre d@signdes d ici 2030 au plus tard.
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5. Organisation du projet

Figure 1 : Phases du projet
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La plani cation de | IE est pilot@e par le Service des for€ts et de la nature (SFN). Lorganisation
du projet se compose d un comit? de pilotage (COPIL IE) et d un comit? de projet (COPRO
IE). Les principaux services cantonaux concern@s par | IE y sont repr@sent@s, savoir le
Service de | environnement (SEn), le Service des constructions et de | am@nagement (SeCA) et
Grangeneuve (Gn).

La coordination avec les cantons voisins est assur@e par des @changes r@guliers entre les
personnes responsables dans chaque canton.

5.1 Phases du projet

Laplani cation de |l IE, objet du pr@sent rapport, s inscrit dans un projet plus vaste,
qui comprend sa mise en uvre (phase 2) et le suivi (phase 3). Le pr@sent rapport porte
uniguement sur la phase 1.

_ Mise en ceuvre _

* Projets pilotes

Planification Suivi

* Bilan

* Rapport, y compris

plan de mise en * Guide de mise E)sulglfsces)’
ceuvre en ceuvre Jo0C
* Cartes * Transcription
dans I’AT
+ Réalisation des

mesures

La transcription de | IE dans | am@nagement du territoire (AT), notamment dans le Plan
directeur cantonal, ainsi que la concr@tisation des mesures de | IE dans le terrain et dans
les di @rents instruments existants (plan de gestion forestier, projet r@iseau/paysage, plan
directeur communal ), constituent la deuxitme phase du projet.

Un guide de mise en uvre, |lattention des autorit@s (cantonales, communales) et des
porteurs de projets, basg sur des projets pilotes et des exemples concrets, identi era les
modalitds d intdgration dans les di @rents instruments existants, sur une base volontaire, et
permettra de garantir la coordination entre les di @rents domaines. Une approche "bottom-
up" sera favorisge.

La troisitme phase vise identi eretquanti erlamiseen uvredel IE. Un bilan et un suivi
de | @volution des surfaces (pourcentages de surface de | 1E) sera mis en place. Un bilan des
instruments existants est ggalement imaging. La fonctionnalit? des surfaces sera terme
intdgrde au suivi.



5.2 Etapes de plani cation de | IE

Les principales @tapes de plani cation de | IE et qui ont abouti ce rapport sont prdsentdes
dans le sch@ma suivant :

Cadre d’orientation
(région biogéographique, trames, domaines)
—
IE existante
(état initial, état initial avec
extensions, spécificités cantonales)
Analyse Marxan
(selon objectifs Infospecies (guildes))
J Connectivité des trames
(selon guildes et dispersion)
Analyse d’experts
o v (géodonnées cantonales spécifiques)
5]
K]
Q
h=]
§ Etat visé
=¥
Instruments existants
i Ateliers de travail
Cartes de I’IE
Rapport et plan de mise en
oeuvre
1 1
2] . . . .
s Guide de mise en ceuvre Projets pilotes
=
8
=
< L
Figure 2 : Schdma des g
Jtapes de plani cation de Suivi de la mise en ceuvre
| IE au niveau cantonal

Les analyses permettant de d@ nir | gtat vis? ont gt@ mendes en tenant compte d une distance
de 10 km au-del des limites cantonales. La liste compltte des gdodonn@es utilisdes gure
I annexe 2 (hors rapport) et est reprise dans les chapitres suivants.

Laplani cation cantonale de | IE comprend @galement un plan de mise uvre, conformgment
la SCB (mesure M1-1). Ce plan est ddcrit dans le chapitre 10.
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A ndassurer la prise en compte des di @rents int@r€ts au plust t dans le processus, des
@changes avec di @rents services ont eu lieu, tout comme des ateliers avec des personnes du
monde agricole et forestier et des associations et organisations non gouvernementales. Le
rapport a en outre fait | objet de diverses consultations®.

Concernant le milieu b ti, une @tude, comprenant des ateliers, a #td menge précddemment

(en 2021-2022) au sujet de la compensation @cologique impos@e par | article 18b de la loi

fod@rale sur la protection de la nature (LPN). Les @lgments de | @tude, bas@is notamment sur les

recommandations de | OFEV, et | @tat des travaux actuels du groupe de travail «GT IE en zone
b tir» ont gtd intdgrds.

5.3 D@dmarche g@ndrale et domaines

Au niveau g@ographique, le canton de Fribourg a 0t@ traitd dans son intdgralitd, en considdrant
deux rfgions distinctes, le Plateau et les Prfalpes.

Trois domaines ont §td choisis et traitds, permettant la d@ nition d objectifs, d instruments et
de mesures spdci ques.

D For€t: ce domaine comprend les surfaces forestitres’ et reprend les instruments ligs la
politique forestitre. Les surfaces forestitres couvrent environ 25 % du territoire cantonal.

D Zone agricole: ce domaine comprend les surfaces agricoles utiles® ainsi que les surfaces
d estivage et reprend les instruments ligs la politique agricole. Les surfaces agricoles
couvrent environ 57 % du territoire cantonal.

D Milieu b ti: ce domaine comprend les zones b tir, les hameaux et les routes® et reprend
les instruments lids ce domaine. Le milieu b ti couvre environ 11 % du territoire
cantonal.

D Les surfaces restantes ne sont pas attribuges un domaine spdci que. Il sagit
essentiellement de sommets de montagne, rochers, falaises et surfaces d eau.

Au vu des gdodonnges, des superpositions ne pouvant Etre exclues, des prdcisions sont
apport@es lors de la pr@sentation des r@sultats dans les chapitres 8 et 10 pour mieux les
apprdhender. Une reprdsentation cartographique indicative des trois domaines est prdsentde
ci-aprts.

o

Le rapport a @t@ mis en consultation en interne auprts du SFN, du COPRO IE et du COPIL IE diff@rentes reprises. Il
est pr@vu de le mettre en consultation auprts des Directions et de la CENP.

Les gdodonn@es utilisdes sont les associations forestitres, | @tat 2022.

Les g@odonn@es utilisdes sont les surfaces agricoles utiles, fournies par Grangeneuve, | @tat 2022.

Les gdodonn@es utilisdes sont notamment les zones b tir et les routes, | @tat 2022.

Dans les statistiques et gures, ces surfaces sont ddnomm@es «Autres surfaces ».

= © o~

o



Figure 3 : Repr@sentation
cartographique des
g@odonnges utilis@es pour
les statistiques de | IE par
domaine

. Forét

SAU
B Milieu bati
Autres

5.4 Coordination avec les cantons de Vaud et de Berne

La coordination avec les cantons de Vaud et de Berne a 0t@ assur@e par des @changes rdguliers
tout au long du processus de plani cation. Comme le canton de Fribourg, les deux cantons
voisins ont bas@ leurs @tudes sur le guide de travail de | OFEV.

Le canton de Berne poursuit | objectif d intdgrer | IE dans son plan directeur cantonal, ainsi
que dans les divers plans sectoriels correspondants. La prise en compte de la trame noire et la
ddlimitation d une trame des milieux alpins sont | ftude.

Pour d@ nir les espaces prioritaires, le canton de Vaud a procgd? une analyse e ectu@e par

I Universitd de Lausanne, sur la base de celle e ectu@e par le projet ValPar. La coh@rence entre
les donnfes a fait | objet d un travail spdci que, notamment sur le territoire du PNR Gruykre-
Pays-d Enhaut, avec le concours de ce dernier. L IE fera | objet d un plan sectoriel spdci que,
qui vise l ancrage des surfaces dans | am@nagement du territoire.
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6. EIdments constituant | infrastructure @cologique

17

L IE se compose d aires centrales (AC) et d aires de mise en r@seau (AMR).

Les aires centrales sont des surfaces xes d@difes spdci quement la protection des
milieux et des esptces et au bgn@ ce d une protection absolue, cest- -dire contraignante
pour les proprigtaires et les utilisateurs. Elles 0 rent des habitats su samment vastes et de
haute qualitd aux communautds ou aux populations d esptces. Elles servent de centres de
reproduction, de d@veloppement et de dispersion pour les populations (sources) des espt.ces
prdsentes.

Ces surfaces, d@ nies pr@cisdment dans le territoire, sont et seront prot@gdes, impliquant des
restrictions de leur utilisation en matitre d exploitation agricole, sylvicole et de construction.

Les aires de mise en r@seau correspondent des surfaces de haute valeur @cologique qui
permettent la mise en r@seau fonctionnelle des aires centrales. Il sagit de couloirs de migration
ndcessaires la fonctionnalit? et durabilit@ de la biodiversitg. Elles assurent la liaison entre

les aires centrales (y compris leur connexion avec les aires prot@ggdes des cantons ou pays
voisins). Ces aires viennent compl@ter les aires centrales avec des habitats suppl@mentaires

de haute valeur @cologique. Elles jouent un r le important pour la survie des esptces : elles
sont notamment essentielles la recherche de nourriture, de partenaire, de nouveaux sites

de reproduction et permettent la faune de se prot@ger en cas de ddrangement. Ces surfaces
sont soumises des objectifs globaux en lien avec | interconnexion des aires centrales. La
fonctionnalit? doit y Etre garantie et les mesures mises en place visent am@liorer ou crer des
relais, dont la densitd sera sup@rieure par rapport aux surfaces situ@es en dehors de ces aires.

Ces surfaces, d@ nies de manitre indicative, servent et serviront la mise en place de
structures et petits biotopes relais. Ces surfaces sont compatibles avec | exploitation sylvicole et
agricole, sous rdserve de certaines restrictions (par exemple | inscription en SPB) concernant
moins de 10 % desdites surfaces. Les projets de construction situ@s dans ces surfaces devront
tenir compte de la fonctionnalit? des milieux et ne pas la mettre en p@ril.
















































































































































































































































